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AGGLO GRENOBLOISE | La communauté d’agglomération changera de statut

La (future) Métropole

L
e 1er janvier 2015, la com­
munauté d’agglomération
“Grenoble Alpes Métro­

pole” deviendra métropole, et
le “petit” nom “Métro” de­
viendra “Métropole”. C’est
donc un débat d’orientations
budgétaires (Dob) assez spé­
cial qui s’est déroulé hier. Et le
moins que l’on puisse dire est
qu’il a régné dans l’hémicycle
un certain flou artistique (ou
pas…) sur la manière dont
fonctionnera cette Métropole.
On sait qu’il a fallu faire très
vite pour la bâtir (lire notam­
ment ce qui concerne les per­
sonnels, page 3), et il semble
qu’on soit même plus proche
de la précipitation que de la
vitesse…

«LaMétropolene laissera
jamaisunecommune
dans ladifficulté »

« C’estunDobunpeuparticu­
lier,quipermettrad’adopter le
premier budget de la Métro­
pole », souligna d’entrée Ra­
phaël Guerrero (Adis), vice­
présidentchargédesfinances.
Lequel mit en exergue quel­
ques éléments clés : « La Mé­
tro réaffirme deux objectifs :
un autofinancement d’au
moins 20 % de ses dépenses
d’équipement et une capacité
de désendettement inférieure
à 10 ans ». La Métropole aura
un budget principal, 5 bud­
gets annexes et 3 régies.

« Dans un premier temps, le
budgetaétéconstruitàunpé­
rimètre inchangé de compé­
tences. D’une manière géné­
rale, les transferts devraient
êtreneutres financièrement ».
Parmi les priorités : « La ré­
sorption des inégalités socia­
les et territoriales, la transition
énergétique ».

Dufaitdupassageenmétro­
pole, laMétrorecevradel’État
53 € par habitant, mais la do­
tation globale baissera de

6,6M€.En2015, laMétropole
reversera 145 M€ aux com­
munes. « Il faut garder le cap
de 310 M€ d’investissement
sur le mandat, avec 60 M€
pour2015.Et lapression fisca­
lesera inchangée ».

S’ensuivit le débat propre­
mentdit,aveclesprisesdepo­
sition des différents groupes
politiques de la Métro (lire ci­
dessous), dont la plupart ont
quandmêmeémisdesinquié­
tudes, des questionnements

ou,aminima,ontreconnuque
lechallengeétaitdifficile.

Pour clore le Dob, Christo­
phe Ferrari (Pasc), président
de la Métro, avoua qu’il était,
luiaussi,« inquietsurlabaisse
de dotations », mais se voulut
néanmoins optimiste : « C’est
ensemble que nous fabrique­
rons collectivement cette arti­
culation entre les communes
et la Métropole. Mais on n’est
pas dans une opposition entre
laMétropoleetlescommunes.

La Métropole ne laissera ja­
mais une commune dans la
difficulté ». Conclusion du
président : « Un Dob, c’est un
débat, les orientations, la phi­
losophie, lecadre ».

Pour voir ce qu’il y a dans le
cadre, rendez­vous vendredi
6 février où, pour son premier
conseil, la nouvelle Métropole
votera son premier budget.
Onacommel’impressionqu’il
yauradusport…

VincentPAULUS

On ne peut pas dire que le débat d’orientations budgétaires, hier à la Métro, ait été placé sous le sceau de la sérénité… En haut (de gauche à 
droite) : Christophe Ferrari, Michel Papaud (directeur général des services), Raphaël Guerrero, Francie Mègevand et Éric Piolle. En bas (de gauche à 
droite) : David Queiros, Jean-Paul Trovero et, côté “Métropole d’avenir”, Michel Octru, qui fêtait hier ses 67 ans, et Marie-Noëlle Strecker (au 
1er plan), avec Michel Savin et Jean-Damien Mermillod-Blondin (à l’arrière-plan). Photos Le DL/Marc GREINER

LES GROUPES POLITIQUES DANS LE DÉBAT D’ORIENTATIONS BUDGÉTAIRES

RCSE : « Anticiper, ne pas subir »

Éric Piolle, coprésident du
groupe “Rassemblement

citoyen, solidaire et écologis­
te”(RCSE) :« Ilfautuncapqui
ne soit pas fait sur le fantasme
autour de la croissance qui se­
rait salvatrice. Il faut un cap
très clair avec des lignes con­
ductrices pour tout de suite et
pour plus tard. Il faut revisiter
nos politiques publiques afin
de faire émerger une vie mé­
tropolitaine dans la solidarité
territoriale. Nos politiques pu­
bliques (transports,eau,assai­
nissement, développement
économique) peuvent avoir
deseffetsdeleviersur lasitua­
tiondesménages.

« Notre débat doit se prolon­

ger dans le cadre d’un PPI
(planpluriannueld’investisse­
ment) pour anticiper et ne pas
subir. Notre notation financiè­
re, dans une brève échéance,
va s’améliorer car il sera tenu
compte de ce qui sera fait sur
l’environnement et les éner­
gies, il y aura un signal de du­
rabilité très fort. Il faut un re­
gard différencié sur les inves­
t i s s e m e n t s , a v e c d e s
investissements d’usage né­
cessitant des choix très clairs,
etdesinvestissementsquipor­
tent en eux des créations de
valeurspourl’avenir.Cequ’on
fait là, c’est une première bri­
que. Construisons ensemble
cettevisionpluriannuelle ».

Nisc : du positif et du négatif

Denis Roux, président du groupe “Non­inscrits, société
civile” (Nisc) : « Noussaluonsdeuxobjectifs : l’autofinan­

cement de 20 % des investissements et le désendettement
inférieur à dix ans. Sur les transports et le SMTC, nous som­
mes consternés de voir ce qui se passe entre la Métro et le
conseil général : les usagers ne doivent pas être otages des 
familles politiques divisées. Concernant la maîtrise des dé­
penses,n’enavons­nouspasquirelèventdesloisirsetnesont
pasdanslesprioritésdelaMétro ?Onpeutpeut­êtrerevoir le
mode de fonctionnement de la collecte des déchets : est­il
nécessairedepasser tous les joursdanscertainssecteurs ? »

Adis : n’oublier
personne !

Christiane Raffin, groupe
“Agir pour un dévelop­

pement intercommunal
solidaire” (Adis) : « Nos
priorités, c’est de corriger
lesinégalitéssocialesetter­
ritoriales qui perdurent,
qu’aucune commune ne
soitoubliée,etqu’onnepè­
se pas davantage sur le
pouvoir d’achat des ména­
ges.Ladotationdesolidari­
té communautaire devrait
aussi tenir compte de critè­
res comme les charges
d’intérêt communautaire
supportées par les commu­
nes, le nombre de loge­
ments sociaux, l’accueil de
gens du voyage, etc. Nous
devons aussi réfléchir rapi­
dement à la mise en place
de la plateforme de servi­
ces ».

CCC : le social
avant tout

David Queiros, groupe
“Communes, coopé­

ration et citoyenneté”
(CCC) : « Avec la loi Ma­
pam (fixant le passage en
métropole au 1er janvier
2015), l’État a confondu
vitesse et précipitation.
Notre Métro doit viser à
la diminution des inégali­
tés sociales, et s’appuyer
sur les principes de dé­
mocratie et de proximité.
Il est crucial de construire
des logements sociaux. À
Saint­Martin­d’Hères,
les gens ont une attente
très forte sur les trans­
ports en commun : or,
23 M€ de moins pour le
SMTC, c’est préoccu­
pant, car les transports
publics visent à réduire
les inégalités sociales ».

MA : «Où va-t-on ? »

Jean­Damien Mermillod­Blondin, président du groupe
“Métropole d’avenir” (MA) : « C’est un débat d’orientations

budgétaires (Dob), mais pour débattre, il faut des éléments. On
parle d’orientations : mais où va­t­on ? C’est un des problèmes
de ce document du Dob. Vous données budgétaires sont faus­
ses : qui, ici, trouve crédible une hypothèse de croissance à 1 %
en 2015, et une inflation à 0,9 % ? Il faut du réalisme. Les hypo­
thèsesdedépartdeceDobsonterronées,donclesfondationsde
lamaison“budget2015”sonterronées.

« Vos deux objectifs (20 % d’autofinancement de l’investisse­
ment, capacité de désendettement à 10 ans) sont difficilement
t nables.Celasetraduirapardescoupessombresdanslesinves­
tissementsetuncontrôledrastiquedesdépensesdefonctionne­
ment. En fait, il n’y a pas d’objectifs concrets. Le ciel est quand
même bien triste. Vous parlez d’une fiscalité “peu dynami­
que”…mais l’EPFLvientquandmêmed’augmenter sa fiscalité
de11 % !Si lapressionfiscalerestemesurée,c’est lerésultatdes
politiques fiscales des communes. J’ai le sentiment que l’aug­
mentationd’impôt,siellen’estpasen2015,neparaîtpas loin ; je
pensequelaballeestdéjàdans lecanon.

« Lalueurd’espoir,c’estlanécessairemaîtrisedesdépensesde
fonctionnement : moins 5 %, c’est un objectif très bon. Mais où
les coupes auront­elles lieu ? Quelles économies, sur quels pos­
tes,quellespolitiques ?L’objectifdestabilitédeladetteest loua­
ble,maisquelseral’impactsurlesinvestissements ?UnPPI(plan
pluriannuel des investissements) serait bien utile. Finalement,
onafaitunvoyagebiendécevantdanscedocumentduDob ».

LEBILLET
PAR GILLES DEBERNARDI

En Languedoc,
là où crèche le FN

L’esprit de Noël souffle sur le FN en Languedoc-Roussillon. Hier,
au Conseil régional, on l’a vu accueillir à bras ouverts une brebis
égarée. La semaine dernière encore, Fatima Allaoui trônait à l’UMP
au poste de secrétaire nationale. Démise de ses fonctions lundi,
pour cause d’idéologie suspecte, la jeune femme n’aura pas tardé
à rebondir. Ciao Nicolas, bonjour Marine ! L’exploit mérite des
applaudissements, changer ainsi de camp en quatre jours relève
du pur funambulisme. Cette présumée « représentante de la
diversité » se différencie ici par un cynisme décontracté. « Le
racisme n’était pas là ou je croyais » a simplement expliqué la
girouette. Mme Allaoui cherche surtout, à n’importe quel prix, une
investiture pour les élections cantonales de 2015. Elle confirme,
sans le savoir, une maxime de La Rochefoucauld : « Ce que nous
appelons nos convictions ne sont, le plus souvent, que le reflet de
nos intérêts ».

Au même moment, à Béziers, la sainte famille lepéniste trouve
une autre occasion de se réjouir. Le tribunal administratif valide la
petite crèche installée par Robert Ménard à l’Hôtel de Ville.
L’histoire valait-elle un barouf pareil ? La Ligue des droits de
l’Homme a cru bon d’en faire un combat national, pointant « une
grave atteinte à la laïcité ». Couvrez-moi ce santon que je ne saurai
voir. Les magistrats n’ont pas suivi, jugeant l’objet exposé plus
culturel que religieux. La France a des racines chrétiennes, que
diable ! Et le maire Ménard, père peinard du populisme, peut aller
triompher sur les plateaux télés…

ULA QUESTION DU JOUR
Faut-il autoriser la vente de médicaments
dans les grandes surfaces ?
@ LA RÉPONSE À LA QUESTION D’HIER :
La prochaine grève des médecins vous paraît-elle légitime ?

Oui 44% Non 56%
Résultats de la consultation effectuée sur le site du Dauphiné Libéré (5998 votes).
Chaque jour, une question vous est posée dans cet espace.
Vous êtes invités à y répondre sur le site du Dauphiné Libéré :
ledauphine.com rubrique “La question du jour”.

INSOLITE. En images :
les pères Noël les plus fous,
à travers la planète

à voir, à lire sur le site du Dauphiné Libéré : ledauphine.com

UÀ VOIR, À LIRE SUR LE WEB

FN : « LaMétro va s’effondrer »
Mireille d’Ornano, présidente du groupe FN : « Si nous

continuons sur ces bases, la Métro va s’effondrer ».

Pasc : pas de hausse d’impôt

Guillaume Lissy, prési­
dent du groupe “Pour

une agglomération soli­
d a i re e t c i t o y e n n e ”
(Pasc) : « Notre collectivité
doit travailler sur la solida­
rité. La fiscalité ne peut pas

et ne peut plus augmenter
en direction des ménages
comme des entreprises.
Donc, il faut une mutuali­
sation et des économies
d’échelle. Ce budget, c’est
celui du cap ».

La Métro a mené hier son 
dernier débat d’orientations
budgétaires, préparant le 
premier budget de la 
Métropole. Historique… et 
pas forcément rassurant !
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